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Lorsqu’Idrane reçut « l’appel » du Plurivers, il comprit qu’il était temps pour 

Yzergardian de restituer sa toute-puissance. L’élu de vie devait se rendre dans la région centrale 

aux points cardinaux d’origine des quatre Planètes-Mères pour y trouver la porte et l’ouvrir afin 

d’initier le transfert d’énergie. Yzergardian ne trônerait donc plus au sommet du tétraèdre, il 

s’apprêtait à céder sa place à l’univers de l’Ingenium. Cette porte demeurait cachée et intangible 

en permanence. Seul Idrane pouvait la dénicher le moment venu. Alors qu’il arrivait dans la 

bonne région, cette porte lui apparaissait visible comme un nez au milieu d’une figure, il la 

découvrit presque instantanément. Toutes les lumières des étoiles environnantes semblaient la 

désigner, l’éclairer. C’était comme si ces photons ne réclamaient qu’une chose : ils voulaient 

qu’on les libère. Ils souhaitaient emprunter cette porte, ce passage. Idrane décida de s’approcher 

pour admirer le phénomène et se demanda s’il était vraiment le seul à être capable de pouvoir 

observer cette manifestation. Alors qu’il s’avançait, le sceptre manifesta sa volonté d’intervenir, 

peut-être simplement pour rappeler à son propriétaire que c’était à lui d’agir. Idrane le détacha 

de sa ceinture et dès qu’il se retrouva dans sa main, celui-ci reprit sa forme d’origine. L’élu de 

vie tenait maintenant une magnifique perle noire, la fameuse « petite boule de fer » que le 

premier élu de vie avait serré dans son poing lors de sa venue au monde. Cette boule était en 

réalité une sphère parfaite, sans aucune aspérité. Elle arborait un noir si profond qu’un unique 

regard suffisait pour s’y perdre, même la lumière semblait la craindre et vouloir la fuir.  

Le sceptre présentait exactement la même taille que la « porte ». Idrane se trouvait dans 

l’espace, au cœur d’un ancien système solaire. Il pouvait observer au loin ce qui demeurait 

d’une naine blanche. Face à lui, au milieu de cette immensité, un simple trou pour faire office 

d’un couloir reliant les univers entre eux apparaissait. Cette singularité l’émerveilla, d’autant 

plus que la porte n’était pas décrite dans le livre de la création. Avant de la voir, il ne savait pas 

face à quoi il allait se retrouver. Par contre, le livre l’avait mis en garde sur le fait qu’il devrait 

se tenir à distance pour ne pas risquer de se faire emporter. Alors qu’il sentait le sceptre attiré, 

il raffermit sa prise pour ne pas le laisser partir et s’éloigna de la singularité. Lorsqu’il estima 

avoir suffisamment reculé, il s’arrêta et ouvrit sa main. La perle se souleva et se dirigea seule 

pour accomplir son rôle. Plus elle s’approchait de son objectif, plus elle accélérait, pour 

finalement s’immobiliser brusquement et combler la singularité. Idrane put apercevoir comme 

un léger halot lumineux se former autour de la perle : c’était un peu comme si elle avait repoussé 
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la lumière attirée par la singularité pour prendre sa place. Ce petit halot marquait l’infirme 

démarcation qui existait encore entre la perle et le petit vide qu’elle venait à l’instant de 

combler. 

Puis un incommensurable bang supersonique photonique retentit comme un appel et se 

propagea à tout l’univers. Cette description scientifique est encore bien loin de la réalité. En 

effet, un bang supersonique a lieu lorsqu’on franchit la barrière du son et l’onde créée se 

disperse en suivant un cône. Un bang photonique est semblable, mais à l’échelle de la lumière. 

Dans notre cas, il s’agissait d’un son à l’échelle de la création et celui-ci se propagea de manière 

concentrique à une vitesse inégalable. À côté de cette onde, en comparaison, la lumière semblait 

comme à l’arrêt. La porte s’ouvrit, signal prévenant Yzergardian que l’heure était venue. Au 

moment exact du bang, le sceptre et la porte fusionnèrent pour ne former qu’une seule entité de 

la taille d’un ballon de foot. Alors que l’appel se propageait, l’énergie commença à affluer et à 

se faire aspirer dans cette singularité. Idrane ressentit pendant une fraction de seconde comme 

une présence qu’il ne put s’expliquer. Il ne savait pas s’il s’agissait simplement d’un mauvais 

pressentiment lié à cette ouverture vers le néant ou si c’était quelque chose de plus concret. 

Alors que cette singularité continuait à siphonner l’univers de son pouvoir, Idrane remarqua 

que ce « trou noir » ne semblait pas affecter la matière. Le système dans lequel il évoluait 

ignorait complètement la présence de cette inconcevable singularité. Idrane sentit une partie de 

son pouvoir se faire aspirer et il comprit mieux pourquoi le livre conseillait de s’éloigner. Ce 

drainage de puissance ne dura qu’une dizaine de minutes avant que ce son, ce bang, ne revienne 

à son point de départ. Le ballon reprit sa taille initiale, la porte se referma et disparut. Il ne resta 

plus que la perle noire qu’Idrane récupéra. Il lui redonna alors sa forme de bâton et l’accrocha 

à sa ceinture avant de s’en aller. 
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